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dernière  page  qui  comporte  une  empreint» 
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MANDEHIENT   DE   VISITE. 

IGNACE  BOURGET,  par  la  miséricorde  de  Dieu  et  la  grâce  du 
St.-Siége  Apostolique,  Evêque  de  Montréal,  etc.  etc.  etc. 

Au  Clergé  et  aux  Fidèles  de  Notre  Diocèse,  Salut  et  Bénédic- 
tion en  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

Nous  rons  annonçons.N.  T  C  F.,  que  bientôt  Nous  nous  rendrons  dans  votre  Pa- 
roisse pour  vfa?re  la  Visite  Pastorale.  ^La  foi  vive,  qui  vous  anime  remplit  sans  doute 
ioTcœSÎ  dU*  ioie  toute  sainte,  à  cette  heureuse  nouvelle.  Car  e  le  vous  fait  aperce- 
vSrTnstteViïte  de  votre  premV  Pasteur,^  Notre  Seigneur,  qui   vient  à 

vo  s  Sndllr^e^  de  vérité  ;  Voa».  )  et  qui  aujourd'hui,  comme  au  tem.  de  sa  vie 
Trt^CdoU  marquer  son  passage  par'  d'innombrables  bienfaits.     Pertransut  benefa- 

'""e;  eîeffa^ufconque  voudra  fermer  les  yeux  de  la  chair,  qui  lui  feraient  ne  voir 
en  N^  s  nue  PhomS^ec  toutes  les  faiblesses  de  la  pauvre  humanité,  y  découvrira 
sans^nTavecï  lumières  de  ia  foi,  VàommedeDieu  dù^enmnt  m  redoutebles 
Z'dm  et  Tllhasmleur  d.  J.  C.  exerçant  sa  puissance  et  sa  chante,  pour  le  salut  des 

^"T'e.frrndr!eufvS  tS^^S^^^^"^  elle  déploie  tant 
de  Domp*  d  v^  les  cérémonies  de  la  Visite  EpiM-.opale.    Ce.  augustes  cérémonies  sonc 
KSe's  éliqLntes.  que  nous  allons.  N.  TC.  F.,  les  laisser  vous  dire   dans  leur 
touchant  lansacre  que  ce  n'est  pas  l'homme  que  vous  allez   recevoir,  mais  J- G-    ui- 
I  1    n?/^rJ.2^,7,o*7«f  reciii/îVviath.  10.  40.)Elles  vous  diront aussi.ces  majestueuses 
Térîlnt  .la  aTcerté^o.:;^^^^^       vous  prépLer  soigneusement  aux  grâces  que  vient 
vo  «s^îprteJce  bon  M.Çtre,  en  visitant  votre  Paroisse    P.m^.  TZ^tl'Il'^^i  ^n^ur  pél 
Q  ^  v\\L  ont  été  vous  a'en  doutez  pas,  inspirées  à  l'Eglise,  par  l'Esprit-baint,  pour  pe- 
'nier  vos  Les  STpectreligie'^^^ 
Nous  allons  vous  en  tracer,  y  enraciner  de  plus  en  plus  la  foi,  1  amour  et  la  coaù 

sainte  dont  elles  sont  i;nprégnées,pour  mieux  voiis signifier l«Mams  VmerM^^J^C., 
il  vAritnhle  Jacob  (lui  a  mérité  toutes  les  bénédictions  du  Fils  Aîné,  pour  s  être  numi 
Ué  fuSl  prïïrïïis  ap^  du  péché,  figuré  par  les  peaux  de  ch«f*«.  f 'J?»- 

vlff  les  mains  de  ce  SVint  Patriarche.  C'est  ainsi  que,  sous  le  voile  de  l'humilité, 
LTeuàiTZslîs  «il  de  votre  Evêque,  les  aboudantes  bénédictions  quilvou. 
réseiTô  dans  la  Visiito  qu'il  va  vous  faire  de  sa  part. 


immz^i 
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L'anneau  qu'il  porte  au  doigt,  est  spécialement  bénit,  pour  être  le  sig;ne  de  l'al- 
liance sacrée,  qui  l'unit  à  chaque  Paroisse,  et  le  syml-ole  de  la  fidélité  avec  laquelle  il 
doittravuiller  à  les  orner  toutes  des  dons  du  St.  Esprit,que  l'iOglise  appelle  e  doigt  delà 
tnain  droite  Je  Dieu.  lia.  Crosse  qu'il  tient  à  la  main  est  le  bâton  sacré  que  lui  a  donné 
le  Dieu  tout  puissant,  pour  lui  aider  à  soutenir  le  poids  écrasant  de  la  charge  Episcopale, 
et  la  Houlette  Pastorale,  qui  lui  inspire  une  pieuse  sévérité,  pour  corriger  les  abus,  et 
une  sage  discrétion  pour  s'insinuer  dans  les  cœurs  et  les  gagner  à  Dieu.  La  Mître  pré- 
cieuse qui  orne  sa  tête,  le  fait  aisément  reconnaître  pour  le  conducteur  du  Peuple  de 
Dieu,  dans  les  déserts  de  cette  vie,  au  vif '(clat  des  lumières  qui  brillent  sur  sa  face, 
comme  sur  celle  de  Moyse,  qui  lui-même  n'était  que  la  figure  de  J.  C,  tout  resplendis- 
sant de  gloire  sur  le  Thubor.  Cette  Mître  est  pour  li.l  le  casque  du  salut,  chaque  fois 
qu'il  lui  faut  entrer  en  lutte  contre  les  ennemis  de  la  véricé.  Par  les  prières  de  l'Egli- 
se, elle  le  rend  terrible  dans  les  combats  du  Seigneur  :  Quatenus  terrtbilis  appareat  Jld- 
venariis  veritatis,  A  un  appareil  si  pompeux,  vous  reconnaissez  J.  C.  que  St.  Paul  aj)- 
jielle  la  splandeur  de  la  gloire  de  Dieu,  et  la  parfaite  Image  de  sasubstance.  (Heb.  1  3.) 

Ainsi  revêtu  et  orué,l'Evôque  se  met  humblement  à  genoux  sur  le  seuil  de  la  porte 
du  Presbytère,  et  baise  amoureusement  la  Croix  que  lui  présente  le  Curé,  et  sur  la- 
quelle a  expiré  le  Bon  Pasteur,  pour  l'amour  de  ses  brebis.  C'est  ainsi,  qu'à  la  face  de 
toute  la  Paroisse  assemblée,  et  pour  premier  acte  de  visite,  il  proteste  hautement  qu'il 
veut  être  le  serviteur  de  tous.  Pour  remplir  les  graves  devoirs  de  cette  glorieuse  ser- 
vitude, il  embrasse  de  bon  cœur  les  croix  innombrables  attachées  à  son  ministère.  Et 
c'est  pour  cela  qu'il  porto  jour  et  nuit  sur  son  cmur  cette  croix  sainte  qui  est  pour  lui, 
comme  pour  sou  peuple,  l'étendard  du  salut. 

Pendant  qu'il  s'humilie  de  la  sorte,  l'Eglise  le  relève  en  chantant  avec,  transport  : 
Nous  vous  saluons,  ô  grand  Prêtre;  Soyez  béni,  ô  Pontife,  qui  venez  renouveler  parmi 
.lous  les  œuvres  merveilleuses  de  notre  Dieu  ;  Soyez  le  bien-venu,  o  bon  Pasteur,  puis- 
iiu'en  vous  sacrifiant  pour  votre  peuple,  vous  avez  su  gagner  les  bonnes  grâces  du  Sei- 
gneur :  Sacerdos  et  Pontifex  et  virtutum  opifex,  Pastot  hone  in  populo,sic  placuisti  Domino. 

L'on  se  rend  à  l'Eglise,au  milieu  do  ces  acclamations  joyeuses,et  la  voix  si  connue 
de  la  cloche  paroissiale,  venant  mêler  son  doux  et  harmonieux  accent  à  ce  chant  sacré, 
ce  n'est  plus  bientôt  qu'une  délicieuse  mélodie,  qui  réjouit  l'oreille  et  ravit  le  cœur: 
d'ineffibles  émotions  se  font  sentir  ïux  âmes  religieuses  ;  et  alors  les  yeux  pénétrants 
de  'a  foi  découvrent  sans  peine  à  travers  de  viles  dehors,  J.  C.  le  bon  Pasteur,  le  vérita- 
ble Evêque  de  non  âmes.  Paitorem  et  EpiscopUm  animarum  veftrarum.  (1.  Pet.  2.  25.) 

Le  premier  pas  que  l'on  fait  dans  l'enceinte  sacrée,  est  un  acte  religieux,  qui  rap- 
pelle la  première  et  mémorable  parole  qu'a  fait  entendre  à  la  terre  coupable,  le  Dieu 
du  ciel,  quand  il  s'y  est  rendu  visible,  pour  converser  ntvec  le?  hommes.  Purifiez- vous 
dans  les  larmes  de  la  pénitence  ;  et  croyez  à  l'Evangile.  Pœnitemini  et  crédite  Evange- 
lio  (Marc.  1.  15.)  L'Evêque  s'asperge  le  premier,  pour  reconnaître  avec  l'Apôtre  qu'il 
est  le  plus  grand  des  pécheurs;  Quorum  primus  ego  sum  (1  Tim.  1. 15.)  Il  répand  ensuite 
l'eau  sainte  sur  la  paroisse,  pour  lui  communiquer  l'esprit  de  componction.  L'Aspersoir 
est  dans  sa  main  ce  qu'était  dans  celle  de  Moyse  la  Verge  d'Aaron.  Il  frappe  les  cœurs 
des  pécheurs  plus  durs  que  les  rochers  :  et  il  eu  sort  des  torrents  de  larmes  ;  Percussit 
petram,  et  Jluierunt  aquœ  (Ps.  77.  20.)  A  cet  acte  expiatoire  succède  l'encensement  de 
l'Evêque,  par  le  Curé,  au  nom  de  la  paroisse.  Qui  ne  voit  qi.e  l'Evèque  est  là,  comme 
l'ange  du  Seigneur,  recevant  les  parfums,  c'est-à-dire,  les  ferventes  prières  de  la  parois- 
se, pour  les  porter  avec  les  siennes,  au  saint  Autel  î  Sicut  jSngelum  Deiezcepistis  me. 
(Gai.  4.  14.) 

La  rentrée  au  sanctuaire  est  un  moment  solennel  dont  l'impression  est  poignante 
pour  le«  csuis  de  foi.    Tous  tombent  à  genoux  aux  pieds  du  Souverain  Pasteur,  réel- 
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leraent  présent  dans  son  Tabernacle,  ce  Trône  de  toutes  grâces.  A  .i j^^'est  qj^e^us 
doivent  l'adorer,  les  \nges  du  ciel,  aussi  bien  que  ceux  de  la  terre.  MM  eum  omna 
ZleU  iTdieh  1,  6  )  Le  chant  sacré  cesse  :  .i  après  un  mstant  d'un  «'ence  péné 
V,^f  une  voix  se  ai  eitcndre  :  c'est  celle  du  Pasteur  de  la  Paroisse,  qui  seul  debout 
In  coin  e  'Autd  envofe.  tant  en  son  nom  qu'en  celui  de  son  troupeau,  un  soupir  ar- 
SèntTert^le  ciè  lîréc  ame"nslumment  le  secours  de  Dieu  qui  est  notre  Protecteur  . 
ton-      ÂolctorTtoster  a.^fce  Dem.    Le  cœur  et  l'oreille  de  Dieu  sont  réjouis  de  ce  en 

Soiî  ai  1  once  queDieu  est  là  présent. T«t/m  i\^^'f'''^'^^'f'r'Z&^^^^ 
InvocMiondu         C'e«t  au  niilien  de  toutes  ces  ardeurs  qui  saisissent  et  enlèvent,  quolKvêjiue^di_ 


Patron. 


r"f>af  Tii  m     PII  de  toutes  ces  arueufs  um  najciao»^"".  .-.-...-. — , -,-       ..."    1 1„ 

■zr^zt^  --^/ïSi;,,'r;rr  :j;,reïit£:r  c^::^ 

Vi  o  lin  trniié  (1  al  lancf.  LiQ  i  atron  uu  cici  bcii^'io''  "  ["«v-m         .  .  \ii„.„  r  nQ  ^ 

ble  un  ^.i^f ''^ '■;',''.,  j        „„.e  de  Dieu.  Demm  dexteras  Itommibus.  (l  Marc,  6,  5a.) 

UïrSîé'iinîs^nl'  oiK  qJt  de  conduire  sans  danger  -  l-jf  3^^.^^,:™^%!! 
la  bieuhe-.reuse  éternité.  Damus  dexteras  *.^f '"^^n ^  îfi^z  l^A'^  oi;L  dont  la  gaîde 
tro.s  que  l'Eglise  adresse  --;;i^ '"-^-^^J^^^V  ^  Sdgneur'ï  mi^  sous 

vous  a  été  confiée.  Loca  '«^^^/"^^ifi^^J'^f^i^^^rmraes  pécheurs,  qui  vous  sont  re- 
votre  protection  :  Plebem  *'"'^'" f  "  .  ^^'''^^  nàxconime  des  f-ères :  Homme»  peccatares 
conimandés^ourcjtie  toupu  s  .1^^^^^^^^^^^  P-^^^Upour  chaque  Parois.o  le^culte  de 
ToiS  S  ■'.  O^ii  ;  î^lmentc'est  pour  toute  famille' Paroissiale  un  père  ou  une  mè^e 
nuele  sainfcu  a  sainte  à  qui  Dieu  en  a  confié  le  soin.  Aussi  mérite-t-il  N.  T.  C.  T.. 
rrèVlur^et  votre  -onnaissai^e  ton.  es  jou^^^^^^^^^  .  ^^^  ^,^„,, 

Après  que  tous  lei  cœurs  on    ele  »'"'»  'Ferres  pa   'es  ^^^^^^ 

divins  et  de  ces  l'^^^Pe^ses  cérémonies  lEvéqu^^^^^  qui  en  est 

diction  solennelle^  cso.tou^^^ 

trum  tn  nomme  Vomvtuk\oï%  ^es  yeux,  ses  rnuii,  _  Benedhat  voi 

but  suis  bencdixU  eis.    C^""*  2*;^J-)  bénédiction.    Tous  sont  alors  préparés  à 


Bénédiction 
SdleunvUe. 


—  ♦  — 


Absolution  générale. 


Bénédiction  du  St. 
irement. 


Si' 


Coo/escion. 


Cor.  5, 20.)Lft  chaire  est  pour  eux  comme  la  Sainte  Montagne  où  J.  C.  attirait  la  foule 
empressée  du  l'entendre,  afin  de  parler  à  son  cœur  dans  le  calme  de  la  solitude.  Mcett' 
dit  m  montent...  apmena  ossuum  docebat  eo«.  (Math.  5, 1  2.)  Etqiie  vous  dira-l-il,  N.  T. 
C.  F.î  II  vous  dira  qu'il  est  envoyé,  avec  des  pouvoirs  sans  bornes,  pour  briser  les  chaî- 
nes de  fer,  qui  retiennent,  dans  les  cachots  brûlants  du  Purgatoire,  lestimrs  do  vos  chers 
défunts  :  primo  ad  abtolvendas  animât  defunctorum.  Il  s'annoncera  comme  le  gardien 
des  saints  cunons,  chargé  de  voir  de  ses  propres  yeux  si  toutes  et  chacunes  des  règles 
delà  Ste.  Eglise  sont  exactement  observées:  ucuodovt  vidtat  qualiter  Ecchsia  ipsaspi' 
ritualiltr  et  tefnpori-Uittr  fivbernetur.  .  Il  se  présentera  à  vous  comme  le  Réformateur  des 
abus  et  scandales  qui  pourraient  mettre  votre  salut  en  danger  ;  et  son  strict  devoir  sera 
de  vous  en  inspirer  une  vive  horreur  :  tertio  nd  adul'.eria..tt  simtlia  pvhlira  in  populo  pu- 
nienda....  ostendens  dtligenter  quàm  damnabilia  et  deieêtanda  sunt  crimina  ipsa.  11  vous 
protestera  qu'il  est  venu  vous  écouter  avec  bonté,  vous  donner  de  sages  conseils  et  vous 
accorder  le  pardon  de  vos  péchés  :  quarto  protestans  plebi  guod  paratua  sit  benign»  audirr, 
et  contilium  et  olisolutionem  imptndere.  Enfin,  il  s'oflrira  à  vous  con-me  le  Ministre  or- 
dinaire de  la  confirmation,  pour  que  tous  ceux  qui  composent  la  Paroisse  soient  rem- 
plis des  dons  du  St.  Esprit  :  Quinto  ad  exhibmdum  sacramcntum  Confirmotiurtis.  Que  de 
biens  spirituels  vous  sont  assurés,  N.  T.  C.  F.,  si  v»ius  recevez  cette  visite  du  Sei- 
gneur avec  de  bonnes  dispositions  !  Oh!  que  de  pressants  motifs  vous  avez  do  vous  y 
préparer  soigneusement  ! 

L'Evêque  su  rend  de  la  Chaire  de  vérité  au  Trône,  pour  commencer  sans  délai  à 
remplir  sa  Mission.  Il  n'y  est  pas  plustôt  monté  que  tous  tombent  à  genoux,  et  se  frap- 
pent la  poitrine,  avec  rhuii,ble  Publicain.  Ils  récitent  tout  haut  le  C nnfiteor  qae  l'E- 
glise met  à  la  bouche  de  tous  les  vrais  pénitents.  La  paroisse  ainsi  préparée  par  cet 
acte  d'hurailia;ion  et  de  douleur,  l'Evêqtie  implore  la  protection  de  la  Glorieuse 
Vierge  Marie,  celle  de  tous  les  Anges  et  de  tous  les  Saints  ;  ei  en  même  t  mps  il  lève 
sur  elle  ses  mains,  pour  accorder,  ou  nom  de  J.  C,  l'esprit  de  componction,  qiii  doit 
mériter  aux  plus  grands  pécheurs  l'indulgence,  absolution  et  rémission  de  leurs  péchés. 
Préparez-vous  d'avance,  N.  T.  C.  F.,  à  cet  important  exercice  d'où  dépend  tout  le 
succès  de  la  Visite.  Pour  cela,  faites  pénitence  ;  car  le  Royaume  des  Cieux  s'approche 
pour  vous.  Pœnitentiam  agite  ;  appropinqvavit  enimrcgnum  cœ/or«m.  (Math.  4.  17) 
C'est  à  la  suite  de  cette  touchante  cérémonie  que  Notre  Seigneur  sort  de  son  Ta- 
bernacle, jiour  confirmer,  par  sa  présence  sacramentelle,  tout  ce  que  fait  en  son  nom 
l'Evêque  qui  le  représente.  Après  les  chants  et  prières  d'usage,  il  se  fait  dans  toute 
l'Eglise  un  silence  profondément  saisissant,  et  qui  dit  bien  haut  à  toute  la  Paroisse, 
courbée  en  ce  moment  devant  la  Divine  Majesté,  que  le  temps  de  lajVisite  est  pour  elle 
«n  temps  de  retraite  et  de  recueillement.  Car  le  Seigneur  n'agit  point  dans  le  bruit 
et  le  tumulte.  Jfon  in  co/nmotiotie  Dominvs.  (3  Reg.  19.  11.)  Silence  donc;  silence 
de  paroles,  silence  d'actions,  silence  surtout  de  passions.  C'est  pendant  ce  silence 
vraiment  significatif,  que  J.  C.  donne  par  lui-même  sadivine  bénédiction.  Mais  sa 
voix  plus  dottce  que  le  concert  le  plus  hormonieux  va  droit  aux  cœurs,  et  fait  dire  à 
chacun  avec  le  jeune  Samuel  :  Parkz,Seigneur,  carvotre  serviteur  écoute.  (1  Reg.  3.  9.) 
Puisse  ce  religieux  silence  régner  parmi  vous  tous,  N.  T.  C.  F.,  pendant  tout  le  temjis 
de  la  Visite.  Que  do  secrets  il  vous  révélera  :  que  de  sentiments  il  réveillera  dans 
vos  âmes  attendries  ! 

La  porte  du  Tabernacle  n'est  pasphistêt  fermée  que  celle  du  confessionnal  s'ouvre; 
et  que  cette  voix  de  J.  C.  se  fait  entendre  par  la  bouche  de  tous  les  confesseurs,qui  vont 
s'y  asseoir  :  Venez  àmoivoiistousqui  êtes  éoasés  tous  le  lourd  fardeau  de  vos  péchés,  et  je 
vous  toulagerai.{yihth.  l!,28.)Le  temps  de  la  réconciliation est,on  ne  peut  plus,favorable, 
car  le  jour  du  lalut  ttt  vraiment  arrivé  pour  vous.  Ecce  nunc  temput  acctpUibiU.  (2  Cor, 


Coon 


Con6i 


Vigitc  du    Ta 
An  Fonts  bu 

etc. 
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6,  2.)  Vont  l'entendrex  cette  voix  Ju  Bon  Pasteur,  tous  pauvres  pécheurs,  qui  depuis  si 
longtemps  vivez  bourrelés  ie  remords  ;  et  vous  en  profiterez,  pour  secouer  enfin  le 
joug  de  vos  passions,  et  réparer  des  confessions  douteuses  et  peut-être  tacriléges.  Que 
nous  sommes  heureux  de  pouvoir  reniplacer.pour  ce  consolant  ministère,Jésus  le  vérita- 
ble ami  des  pécheurs  !  Que  nous  sommes  bien  payés  de  nos  peines,  quand  il  nous  est 
pern  ^s  de  môier  nos  larmes  à  celles  do  nos  pénitents  que  la  grâce  a  touîhés  !  Donnez 
uette  consolation  à  tous  les  Ministres  de  la  réconciliation  ;  c'est  la  seule  qu'ils  ambition- 
nent. 
ComaïuaioD.  Après  avoir  déposé  aux  pieds  des  Ministres  de  J.  C.  le  fardeau  de  vos  iniquités, 

vous  vous  présenterez,  N.  T.  C.  F.,  dans  la  salle  du  festin  avec  des  robes  nuptiales, 
c'est- à-dire,avec  des  âmes  plus  blanches  que  la  neige.  C'est  bien  assurément  à  la  Ste. 
Table  que  ce  bon  Maître  répète  ces  douces  paroles  :  j'ai  compassion  de  ce  peuple  ; 
parce  qu'il  y  a  déjà  trois  jours  que  ces  pauvres  gens  me  suivent,  sans  penser  à  boire  ni 
à  manger  :  miscreor  svper  turbam.  (Marc.  8,  2.)C'e8t  là  aussi  qu'il  multiplie  sans  cesse 
un  pain  tout  terrestre  et  qu'il  change  en  un  pain  vivant  et  descendu  du  ciel.  C'est  là 
que  pendant  notre  Visite  il  nourrira  vos  cœurs  d©  ce  pain  divin  qui  fait  les  délices  des 
I  rois.     Quel  bonheur  pour  nous  de  vous  distribuer  cette  céleste  nourriture  !  Notre  uni- 

que douleur,  serait  n'en  doutez  point,  N.  T.  C  F.,  d'en  laisser  quelques  uns  qui  ne 
voudraient  pas  se  rendre  i  l'invitation  que  nous  leur  f..isonsde  se  préparer  aux  noces 
^  du  père  de  famille.    Venite  ad nvptias.  (M&ih.  22,  4>.) 

Confirniaiion.  Votre  Egli.so  doit  se  changer  N.  T.  C.  F.,  pendant  la  Visite  en  vrai  Cénacle,  cet- 

te grande  et  magnifique  salle,  qui  a  vu  s'opérer  la  mystérieuse  cène  Euîharistique  et 
la  merveilleuse  descente  du  St.  Esprit.  Car  les  mêmes  sacrements  devant  s'y  admi- 
nistrer, les  mêmes  prodiges  devront  s'y  renouveler.  Ce  ne  sera  pas  seulement  en  fa- 
veur des  jeunes  chrétiens,  qui  recevront  le  sacremen*  de  confirmation,  que  l'esprit  sanc- 
tificateur reviendra  sur  la  terre  ;  il  veut  répandre  ses  dons,  avec  une  amoureuse  pro- 
fusion, sur  tous  ceux  qui  appartiennent  à  la  paroisse.  Il  faut  donc  que  l'on  puisse  dire 
de  vous,  pendant  la  visite,  ce  que  St.  IWc^  écrit  d<i  ceux  qui  étaient  dans  le  Céna- 
cle :  Ifs  furent  tous  remplis  du  St.  Eitprit.  Car  vraiment  un  jour  de  Visitt,  pour  «ne 
Paroi^si",  est  un  beau  jour  de  Pentecôte.  Que  chacun  se  préparadonc  à  recevoir  la  lan- 
gue de  feu,  que  lui  apportera  du  Ciel,  dans  ce  grand  jour,  l'Esprit  sanctificateur.  Oh  ! 
qu'il  y  a  pour  cela  de  pressants  «nolifijsi  surtout  nos  consciences  nous  reprochent  l'avoir 
recule  Sacre.nent  de  Confirmation  en  mauvais  état  ;  ou  si  depuis  cet  heureux  jour, 
nous  avions  eu  le  malheur  de  chasser  le  St.  Esprit  de  nos  cœurs  par  quelque  péché 
mortel.  Hélas!  qui  de  nous  pourrait  se  rendre  le  consolant  témoignagne  de  n'avoir 
jamais  foulé  aux  pieds,  l'Auteur  de  toute  grâce.  Faisons  donc  pénitence,  si  nous  vou- 
lons recevoir  les  dons  du  Saint  Esprit.  Pœnitcntiam  agite...  et  accipietis  donvm  Spiritus 
Sancti.  (Act.  2.  3 S.) 
Vigitedu  Tabernacle,  Vous  verrez  l'Evoque  visiter  avec  pompe  le  Tabernacle, les  Fonts  baptismaux, 

dot  Fonts  baptismaux  l'Eglise,  les  vases  sacrés,  les  ornements  et  tout  ce  qui  sert  nu  culte  divin.     Il  vous 
*^'-'-  sera  facile  de  voir  en  lui  Notre  Seigneur  dévoré  du  zèle   do  la   Maison  de  son  Père, 

pour  qu'elle  fut  toujours  une  maison  de  prière  et  de  bénédictions.  Vous  le  verrez 
aux  Fonts  sacrés  du  baptême,  comme  le  vit  St.  Jean  Baptiste  dans  les  eaux 
du  Jourdain.  Là  vous  le  bénirez  de  la  grâce  de  votre  baptême  :  et  vous  prie- 
rez pour  qu'aucun  enfant  de  la  paroisse  ne  meure  sans  avoir  reçu  ce  sacrement,  si 
absolument  nécessaire  au  salut.  Vous  l'ap«ircevrez  dans  le  Temple  de  Jérusalem,  chas- 
sant ceux  qui  en  profanaient  la  sainteté  par  leurs  irrévérences.  Vous  demanderez  que 
votre  église  ne  devienne  jamais  une  caverne  de  voleurs,  par  la  coupable  négligence 
de  la  Paroisse  à  contribuer  à  eon  ornement,  et  surtout  par  les  immodesties,  les  propos 
*     indécents,  los  paroles  inutiles  qui  outragent  le  Dieu  saint  qui  y  habite  jour  et  nui. 


—  «  — 

Vous  désirerez  que  de,  adomteurs  en  esprit  et  en  vérité  s^y  ^J-^^^te^jïmnU  sTul! 

pour  qu'un  Dieu,  si  ]aloux  ^e  «converser  avec  le»  homines,  " Jj  «^.^^  J 

Car  des  cœurs  qu.  prient  sont  de  riches  ornenients  aux  ye  ^^i^^  ^^^^^^^^ 

TWt.  du  ci«,..ié.e.         L'»  gHse  estune  trop  bonncinèepm.  oub  er^  le^sau^si  richo  eu.gr,- 

que  la  mort  liu  a  en  evès     .I^<^"""'\-^"°rX.  elle  les  pleure,  même  dans  ces    ours 
L  que  celui  de  la  Vj.Ue  Epj^opale      Oh  .non    elle  ^^^^^.^^^  .  ^^  ^^^  ,„j  ,, 

de  snoyeuse  sollenn  té.  ^''^.^''",'^"7,'.^,  „{,_,„.,,  ivceut  de  la  douleur:  Hc.gneur 
les  tombes  de  ses  enlants  chéris,  elle  lui  dit, ovcc  «"' '  °"^";"  veuve  de  Naï.n,  elle  se 
venez  voir  où  on  les  a  enterrés  ;  ^""J";;  ^  '^  do  compas  ion  par  les  cris  de  sa  juste 
trouve  sur  le  passage  de  J^^""'- !«>"''«  *°";Souir^^Cr^  de.   fils  unicurs. 

douleur.  Hélas  !  elle  a  perdu  des  enfans  q»  «"«  "'"'^  do  de">".  répète  ses  lugubres 
Pour  mieux  attendrir  son  cœur,  elle  '^P^ f    "J'°'''^  ^^«^'^  couler  dans  les 

cantiques,  renouvelé  la  tnsie  pompe  de  'f"^,^."'"/^."  f  „e  jouco  rosCe,  adoucit  et 

OV,  1  qu'il  M  g-«nd  «^°"«»;''"f  »' '' 'ff^î^pHe  £  c     n.îji>0  bien  J»!..  cel 

""  "  a'c..  «»-,  1.  «in.  non,  d,  Dion  -««'1"*^^™- «""«»,';;'.  "f"  "»"■»""'• 
slatiions,  ifglons  et  o.donwn!  ce  qni  suit,  pont  l'ordre  do  la  \  .Mie. 

•  „oei!.°n:;X*"Érr„'ne  ,,a-*- s^-rs-'^rv^tir.  ?i 

b^Z  f:  ™Se°;-ï^--'lè  Sf î  5:!vr.':r/=«e  c»l.or.o.,o„.  Noe. 
do,,„e,o„e_,aBo^^.dicli.,d^^ 


—  7  — 

qui  «a  dispotent  i  la  Confirmation,  et  de  conserver  les  billets  qni  renferment  lea  noms 
des  confirmég,  pour  les  inscrire  ensuite  dans  les  Registres  du  la  Paroishe. 

5  °  . — Les  Confesseurs  nommés  pour  la  Visite  auront,  tant  qu'elle  durera,  le  pou' 
voir  d'absoudre  des  censures  et  cas  rèjervés,  et  les  facultés  lei  plus  amt>lt38  pour  la 
réconciliation  des  pénitens. 

6  ®  .—Par  un  Induit  du  Souverain  Pontife,  tous  les  Fidèles  qui,  s'étaiU  confessés 
avec  une  véritable  contrition,  communieront  pandi.it  la  Visite,  et  prieront  pour  les  né« 
cessités  de  l'Eglise,  suivant  son  intention,  gagneront  une  indulgence  pléniére. 

7  °  .—Voulant  favoriser,  autant  qu'il  est  en  Nous,  la  dévotion  des  Fidèles  envers 
la  Ste.  Vierge,  Nous  Nous  ferons  un  devoir  d'appliquer,  chaq ne  jour  do  la  Visite,  les 
Indulgences  aux  Croix,  chapelets,  et  médailles  qui  nous  seront  présentés. 

8°. — Chaque  Paroisse  ou  Mission,  après  que  Nous  l'aurons  visitée,  fournira  à 
Nous  et  aux  personnes  de  notre  suite,  les  voitures  nécessaires  pour  nous  transporter  à  la 
Farois-ie  suivante. 

9  ®  .—Nous  terminerons  la  Visite  le  avant 

midi,  par  le  salut  ou  la  Bénédiction  du  St.  Sacrement. 

Enfiu,  c'est  encore  à  vos  pieds  sacrés,  ô  divine  Marie,  que  Nous  déposons  humble- 
meut  ce  Mandement  de  Visite,  que  Nous  n'avons  écrit  qu'en  invoquant  votre  Nom  si 
doux,  qui  éclaire  l'esprit  et  embrase  le  cœur.  Priez  pour  que  notre  voix  se  ressente  de 
la  douceur  de  la  voix  pastorale  de  votre  divin  Fils,  et  que;uotrc  cœur  soit  animé  de  ta 
charité  de  son  cœur  paternel.  Les  brebis  que  nous  allons  visiter  sont  à  vous,  6  Mèra 
du  Bon  Pasteur.  A  vous  donc  de  faire  comprendre  à  ce  troupeau  chéri  un  Mandement 
que  nous  avons  écrit  en  toute  simplicité,  atin  de  lui  inspirer  un  profond  respect  pour  le 
Pasteur  qui  le  visite  au  Nom  de  votre  cher  Fils.  Car  c'est  à  lui  gagner  des  cœurs  et 
non  à  flatter  les  oreilles  que  nous  con'ncrons  nos  veilles.  Faites  que  ce  troupeau  s'at* 
tache  ice  Mandement,comme  Jésus  i  votre  Sein  Virginal:  Oh  !  Bienheureuses  les  ma- 
melles qui  l'ont  allaité  !  Qu'il  soit  pour  tous  vos  tendres  agneaux  un  gras  et  riche  pâtu- 
rage.    Ainsi  soit-il. 

SERA  le  présent  Mandemknt  lu  et  publié  au  Prône  de  la  Messo  Paroissiale,  le 
premier  Dimanche  après  sa  réception. 

DONNE  à  Montréal,  sous  notre  seing  et  sceau,  et  le  oontr^scing  de  notre  Se- 
•rétaire  le 


-I-  IG.  EVEQUE  DE  MONTREAL. 


Par  Afongelgnenr» 


Sseritaire. 


)yiû 


CIRCWIiAIRE  AU  CliEBOB. 


Montréal,  le  6  juin  1850. 


MoNtrscB  LlCffU, 


le  procurer,  et  l'avoir  sous  les  yeux,  ^5^  "'r„^"*^S  ."JL'S^ 

V0U8  prie  de  vous  arranger  avec  vos  vo'Sin^.P^^^^PXrpférdarrVisi?".    C'est 
confeUeurs  qu'il  en  faudra  l'?»'^  PO?'^°'',»?i"f'^,^  ^^^^re  acco^^^^  au  moins 

rr,r=:d:Enr:tr^ 

'^'^tvo„^%ro::rnTkvoir  des  grille»,  pourque  ^^^^^^1^^^^ '^l 
journée  ;  et  que  les  pénitents  n'y  ««i-^-ff^JirnlV^^a^Sre  foire  plu7qurm^^ 
iours,  pourrait  aisément  arriver  à  ^^"^^^^J^^^^^^^fZ^^^  d'être  béni,  quand  il 

pour  que  personns  n'en  manque.    Le  ministère  ne  peui  luauquo 
s'exerce  suivant  les  saintes  règles  de  l'Eglise. 

Je  suis  bien  cordialement, 

Monsieur  le  curé, 
Vôtre  très  humble  et  très  obéissant  serviteur. 

I  Ig.  Ev.  de  Montréal. 


